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M. Baldwin, qui 
succédé à M. Bonar 
Law « m m e Premier 
ministre anglais, est 
plus un homme de 
réalisations q u ' u n 
personnage politi­
que. Il me plaît en 
cela. J'aime jnieux 
savoir que le rf©«n de 
Baldwin est attaché 
à une locomowa de 

grande puissance, qu'à un redfcil de 
grands discours. 

Ge n'est qu'un économiste et un finan-
eier, disent dédaigneusement quelques 
gazettes. Figurez-vous que ce Baldwm 
a réussi, comme minisire-des Finances, 
* boucler le budget anglais en -ï'édui-
lant les impôts. Faut-il qu'il'soit mar­
rais politicien ! 

A * 
Le chef d'équipe vient de changer en 

Angleterre. C'est maintenant un homme 
positif qui va examiner pour son pays le 
j>robleme des réparations. Gare à nous. 
Nous sommes roulés d'avance avec no­
ire avocat'en face de ce burtiie— m i l . 

Le public doit savoir que l'Allemagne 
a déjà versé pour l'exécution du traité 
de paix, huit milliards de marks-or. soit 
32 milliards de francs, sur lesquels la 
France a reçu seulement 7 milliards, qui 
ont été entièrement absorbés par jes 
frais d'occupation militaire ! Sur sept 
milliards et demi de francs en eapècm, 
livré» par l'Allemagne, la France n'a 
reçu que cinq cents millions ! (Chiffres 
de la Commission des Réparations). 

Voici les résultats de la "politique de 
Poincaré-Ies-Discours. 

A JU 
Pour résoudre la question de la Ruhr 

et sortir des embarras financiers causés 
par notre incapacité avocassière, il faut 
que les gouvernements fassent peau 
neuve aussi à Paris et à Berlin. 

Laissons de côté les vieilles équipes 
politiciennes. Prenons des gens actifs, 
expérimentés en matière de chiffres et 
d'affaires. Si le Parti Socialiste voulait 
sortir de sa réserve stérile, quel bon mi­
nistre des Finances ferait Vincent 
Auriol ! 

• Ne iaiaona. plu» das miiii^liiiceg-Baae 
'des dosages.de groupes, mais avec défi 
nommée qui ont quelque chose dans la 
tête et dans le ventre. Nous nous plai­
gnons toujours des Anglais. Imitons-les; 
soyons pratiques. 

Ou prenons un phonographe comme-
président du Conseil. Ses discours nous 
coûterons moins cher 1 

Eug. GUILLAUME. 

LE BICENTENAIRE DE «LA CLAIRON» 
» o t o « 

Il sera célébré dimanche prochain *? mai, à Condé-

I: 
l sur-Escaut, par de grandes fêtes artistiques M 0-0 
^m«utaTn-irtvr^rmrttaamyrrtTrtmti^ 

Les sotenniN1* artistiques que ta viWe de 
Condé-sur-l'Escaut se propose d'orgat.iser 
dimanche prochain ï" niai, en l'honneur de 
l'illustre tragédienne Hippojyte Clairon, 
promettent d'obteni: le plus vif succès. 

d'Harofd de Bozé, du Bnrachiû, de 
avec le concours, notamment, de Mlle 
-r^ade Cocliin. étoile de l'Opéra, quidir 
!e corps de bal Jet, et de Mlles Jar^ 
Denise Boyer, Marie-Louise B«' 

Ouvertore par un groupe de viàgt-iiuit 
danseuses. 

Les funérailles de Vorowski 
à Moscou furent grandioses 

890.000 personnes y assistèrent 
Moscou, 23. — 800.000 personnes ont par-. 

|icipé aux funérailles de vorowslu. Le défilé 
des délégations a duré cinq heures, rchit-
chérine et les membres du gouverneivent 
portaient le cercueil. Presque tous les mem­
bres du corps diplomatique assistaient aux 
funteeittee, et déposèrent des couronnes Le 

de la mission anglaise était ec 

Mlle MADELEINE BOCH 
la grande tragédienne 

de la COMEDIE FRANÇAISE 
En voici le programme : 
A deux heures, eu monument Clairon, 

place du ThéAtre, hommage a Clairon avec 
le concours des Sociétés locales el régio-
•rjales. Y prendront la parole, M. Truffier, 
au nom de la Comédie-Française et du 
Conservatoire de Paris, qui diia l'influence 
de Clairon sur le Théâtre Français ; Louis 
Piérard, député belge, qui rappellera les ori­
gines de la famille Clairon en Belgique, et 
Pierre DeJeourt, conseiller généra), "maire' 
de Condé, qui retracera la vie de Clairon. ^ 

Cpncert par la Société Philharmonique de 
Condé, et chœur de l'Orphéon Clairon, qui 
exécutera « Ode à Clairon >• (paroles de 
M. Rouzé;. Défilé d'un groupe de jeunes 
lilies qui déposeront -des palmes h Clairon. 
Audition de Mille Madeleine Roch, de la 
Comédie Française. 

A 3 heures, place d'Armes, défiic des So­
ciétés. Concert par l'Avenir die Macou. Mu»»-' 
venmnU gymniques d» cooeBurs de Rouen, 
par te. StSiétS-. sportive -*a ffresn**» YtiïSgr*. 
gie de Vteux-C*^:è41t^f&^t&Mù?àiâf>aie 
.de Gymnastique de Condé. • Hécéptidn des* 
«artistes de la Comédie Française, de l'Opéra-
et de rOpéra-Comique, à-l'Hôtel de ViHe. • « 

A 3. heures et demie, sur la place Verte, 
grand concert artistique avec le-concours 
de la Fanfare Républicaine de Fresnes, la 
Musique Commuha!!e'de Vieux-Condé. Inter­
mède : Audition de.Mlle Madeleine Roob, de 
la Comédie FrahçateéV et de Mlle'. Aline Val-
lafcdri, de rOpera-Comiqtfe. • 

, * V... 
FETE DE NUIT. — A 8 heures du soir,. 

sur- la place Verte, .Fêle de nuit.. Concert 
par te Cercle Symphonique de Vieux-Condé, 
et le Choral Edmond-Schmidt, de Fresnes, 
Ballet- par un • groupe de ballerines de 
l'Opéra. Danses classiques. 
. Interprétation d'œuvres de Lép Delibes, 

de Berlioz, de Mozart.' Danses d'Auvergne, -

Mlle ALINE VALLANDBI 
la célèbre Interprète de La Tosca, se L*atoe 

de l'OPEBA-COMIQCE 
Ces diverses lestiyités auront lieu sur. la 

place Verte, qui recevra, une coquette déco­
ration et sera illuminée. 

Mlle FERNANDE COCHIN 
EtoUe de l'OPEBA . 

qui dirigera le Corps de Ballet 

Sur la tombe, TchAtchérme & prononcé 
tin discours. Il a dit que la diplomatie 
ronge, diplomatie militante, poursuivra 
l'oSwre pour laquelle Vorowski est mort 

Kameoeft a. déclaré, de son côté, que 1-
responsabilité de ce meurtre retombe, non 
sur le méprisable dégénéré, auteur de 
l'assassinat,. mais sur ceux qui avaient 
besoin d'écarter, à Lausanne, le représen­
tant du pays qui est l'unique ami de 
l'Orient. 

» o o e > < 

La défense des planteurs 
de betteraves 

OM CROULE lf<TCRPARLEMENTAIRE 
VIENT D'ETRE CONSTITUE 

Paris, 23. — Un grand nombre de sénateurs 
et de députés représentante de tous. tes dépar­
tements producteurs de betteraves, se sont réu­
nis cet epras-œidi on assemblée constitutive. 

Après une discussion à laquelle ont.pris rart 
MM. MACAREZ, ESOOFFIER, députés du Nord, 
H a été constitué on groupe interparlemeii.&ire 
de défense des pHutours «e betteraves, dont le 

au a été ainsi consUtué - président, M..tu-
; lita preste rants, MM. Glêmentei, Donon, 
at, sfwiwuft ; Muguet, Macarez, Le Mire, 
; gecrtjtea*, M. Les&ché. 

_ ' • ' • • ' »tm : •— . 

Un Mmâstre Polonais assassiné 
Varsovie, 23. — Le ministre polonais de 

fAgriculture, M. LadJelas Olewinski, a été 
gié dans. une rue de Varsovie. Le 
de ce meurtre serait urne vengeance. 

• • P j E l f l H H 

* , EU PEUX tlQHEb 
f.. xnadèB — Dans Californie, inc. fit 50 ndl-
w u . i5 Européens sont encore pris, des 

bandUs" Lé gouvern. ne «wtj?*» i n t e r v ( » i r 

pïrti' _ L a liberté d'exportation des pailles 
«t fourrages est rétablie depuis b*er. 

BwE^AyresT — L'Université prépare pour 1e 
l e r l S T d * grandes fêtes en rhonn. de Pasteur. 

Loriank — DM radios signalent que 6 nouv. 
nnrfeiàdn m France-Bretagne * ont été sauvés. , T ^ ^ « e ? ^ « * T O donné le départ 
ma Toar Cycliste. dftaUe, « V*****^ Vrmrr 

| ^ S ^ - M..Henry O M T o n a P ^ é . 1 <»«»«•-
mm à» ta S«n«aa NsWjnste du Cidr». 

M. Millcrand va visiter 
la maison de Pasteur 

Pas de charges nouvelles 
pour les Sinistrés 

~~~,—— • •': '— 
La Commission Jes R. L. a décidé 

d'intervenir auprès du Gouvernement 

Paris, 23 — La commission .des. Régions 
Libèrées^réunie sous Ja -présidieôice d^M.'de 
Warenn,. a décidé 'd'intervenir 'auprès•>du 
gouvernement" pdur 'aSsfarer -le paiement 
des arriérés dus aux entrepreneurs et s'est 
prononcé eohlre*: toute charge 'nouvelle qui 
mcornberait aux sinistrés.. 

Elle ' a approuvé • le rapport 'de l'amiral 
Guépratte sur Tes - réparations à accorder 
aux victimes "civiles de 'la. guerre. 

Elle a'décidé de faire-une-démarche au­
près des'ministres des Finances et des Ré­
gions Libérées, qu'elle désire entendre ;à 
l'une de ses' plus prochaines séances, sur 
le projet de loi portant'fixation du'biulget 
spécial pour' l'exercice 1923 -' des -'dépenses 
recouvrables. - , 

De Déle, il ira à Lons-le-Saqnier, 
à Salins, à Besançon et en Alsace 

• Parte.. 23. — Le président de la Républi­
que accompagné par MM. Léon Bérarrl, 
ministre de T'instructiop publique, et M. 
Strauss, ministre de l'hygiène, quitter.i 
Paris vendredi soir pour se rendre à Dôle. 
Il visitera samedi la maison de Pasteur, 
puis il gagnera Lons-le-Saunier. Dans 
cette vUlê.'M. Milteranid visitera Texposl-
tion des industries locales. 

Le lendemain dimanche, le président de 
la République partira dans la matinée pour 
Arbois, où'aura lîeu la cérémonie officielle 
devant te monument Pasteur. Après le dé­
jeuner, M. Millerand se rendra à Salins 
et de là à Besançon. 

Le lundi 28; le Président visitera le fort 
de Cbaudanne,: pute l'exposition do parc 
de Chamaj-s ' où. aura lieu ' une fête dés 
enfants des écoles. _ 

A deux ' heures, " M." Millerand quittera 
Besancon pour.se rendre.en Alsace. Il s'ar­
rêtera à Altldrch, ,Th*nn et Mulhouse où 
il assistera à un banquet. De là, il gagné-n 
Colznar 'où-i il «passera la. matinée dm 29. 
A trois heures. M.' Millerand partira pour 
Strasbourg-et ss'arrêtera à Selestat^ pour 
remettre1 la iCrolx de guerre à cette ville-
Il fera égatement un arrêt à Erstein. 

Le soir de son arrivé à Strasbourg,- la 
©résident de la République offrira au corn 
missariat «énéral un dîner aux" autorités 
et auacorps.éH»- Le 30 mai, le programme 
ne comporte qu'une représentation de gala-
Le 31, M. Milteranid Inaugurera le Monu­
ment et le Musée de Pasteur. 

—x>»g> < —— — 

D e s I t a l i e n n e s v o t e r o n t 

t
Rotne, 23. .— M. ' Acerbo, sous-seerttaire 
Etat à la présidence du. Conseil, a déclaré 
la délégation italienne du récent Congrès 

féministe, que te vote administratif des fem­
mes sera accordé', aux mères des soldats 
tués à l'ennemi, :'s»x veuves dé guerre et 
aux fetnmes décorées des médailles de- la 
Valeur militaire, de'la Valeur civile et de la 
Croix de gaerra. 

R E H A B I L I T E I 
Clermont,' 33.-— Le conseil de guerre.du 

13e corps a cassé le jugement^du • conseil 
de guerre de'la 120e>diviston'fd'infanterie, 
qui condamna à vingt ans*de détention• par 
contumace, pour désertion,! à «la date' du 'H 
octobre '1916 le- soldat 'Paul -Delrie, * origi­
naire â'Asnières. • Delrie "est mort pour'la 
Fi-ance, à .Tracy-le-Val, ' leT28 avril 1916. 

Tuée par »pn mx-ouvrier 
Versailles, 23.—'• Ce matin, vers 5- heures; 

Mme'veuve Lernaire,^ cuttiVatrice à Valpui-
eoaux (arrondissement .d'^tampes) se ren­
dait !dàns' l'écÙTte'*de',sa-ferme 'lorsqu'elle -se 
trouva en présence, de son ex-ouvrier aigri-
cole, nommé ' Bazin, qui «enM'aperéeviant, ' lit 
feu'dans sadirectioh àTieux-reprises. 

Mme Lempire fut, atteinte grièvement( et 
ne tarda pas à expirer.-- '* . ' ' 

Le meurtrier .tenta aussitôt de - se suici­
der ayeo,son fusil de chasse, mais n)y par­
venant pas, il se jeta dans uneimat-e proche 
de fo-ferme, dont il-fut'retiré •mourant. 

D'après-l'enquête, Baun aurait 'voulu se 
venger d'à voie «té ootsàMié 

M. de Lastcyrie 
se fait 

tirer l'oreille 
» 

Il répond à M. Loue heur 
au sujet des impôts 

On lira ci-dessous la réponse que M. de 
Lasteyrîe, Ministre des Finances, a adres­
sée à M. Loucheur, qui lui avait signaié 
l'impossibilité où sont les habiteCts des Ré­
gions Libérées dé payer à la fois les quatr-j 
ans d'impôts qu'on leur réclame (1920, 1921, 
19*2 et 1923;. 

L'embarras du gouvernement est révélé 
par les arguments aiambiqués du Ministre. 
D'abord ii dit gu'il n'est pas possible d'ac­
corder des délais de paiement puis il ajoute 
qu'on aura jusqu'au 1er juillet 1924 pour 
payer les impôts do 1920 et 1921, portés sur 
le rôle de 19& J 

C'est un embrouillement à n'y plus rien 
comprendre et nous oroyobs savoir que 
M. Loucheiir, d'acoord avec tes partemen-
taàres des R. L., va intervenir à nouveau 
près du'Ministre des Finances. 

En attendant, le plus sage pour les con­
tribuables est de fane comme le Ministre ; 
se faire tirer l'oreille 1 

La réponse de M. de Lasteyrie 
Voici Ja lettre adressée par M. de Las-

teyrie à M. Loucheur : 
Ministère des Finances 

Paris, le 18 Mai 1923. 
Mousieur lo. Ministre et Caer Collègue, 

En réponse à ma lettre du 28 avril et tout 
«n .reconnaissant l'âsprât de conciliation 
qu'apporte dans l'examen de la question 
1 Administration des Finances, vous avez 
bien voulu me faire connaître que les nou­
velles facilités de paiement accordées aux 
contribuables des régions libérées ne vous 
apparaissent pas suffisantes. Vous estimez 
que, pour tenir compte de ta situation spé­
ciale créée à ces contribuables par tes émis­
sions consécutives de rôles d'impôts directs, 
il conviendrait de leur permettre de se libé­
rer desdits impôts, dans les conditiatis sui­
vantes : 

En 1923, paiement des impôts de 1920 et 
de la moitié des impôts de 1921 ; 

En 192*, paiement de la seconde moitié 
des impôts de 1921 et de ceux de 1922 ; 

En 1925, paiement des impôts de 1928 et 
des impôts de 1924. 

J'ai ténu, en vous faisant connaître les 
mesures qu'envisageait l'Administratioti des 
.Finances, à vous exposer d'après quelles 
bases ces mesures avaient été conçues et 
comment les dates choisies correspondaient 
& la nécessite d'échelonner 1-a aeprise du ré­
gime normal en matière de • recouvrement, 
selon le môme rythme que les Chambres 
avaient adopté pour la- reprise de la taxa­
tion. 
' Dans ce» coodiHorer, -vous concevrez qu'if 
«^difficile,de modifier un échelonnement 
dont rotts* les''fermes se commandent. 

Il-faut consadérer, d'autre part, que les 
périodes au cours desquelles doit s'effectuer 
>a rentrée de l'impôt sont en relation étroite 
avec les dates prévues pour un «.-.semble de 
•mesures d'ordre général. Parmi ces me­
sures les principales procèdent de l'obliga­
tion dans laquelle se.tpouvent les compta­
bles "publics de- scSder dé leurs deniers, le 
montant des rôles la troisième année de 
leur mise en recouvrement. Augmenter les 
délais de œ reeauvreihén.t risquerait d'en-
traïrer en pratique, l'absogaUon do la res­
ponsabilité >péeuniaire des- comptables. 

Ce n'est pas à dire toutefois, que les dé­
lais de paiement consentis par voie de 
mesure générale aux contribuables des ré- ] 

f ions-libérées, constituent dans tous les cas 
es limites-, rigides, au-delà desquelles les 

poursuites seraient automatiquement enga­
gées • ; il est évident que ces termes fixés 
par une négieme&tation générale restent 
toujours légèrement en deoa de ce que peu­
vent • ajocerder tes • comptables sous leur res-
ponsabiii'jé personnelle dans des cas spécia­
lement intéressants ; mais vous concevrez 
comme ' moi, ,• les raisons 'qui interdisent de 
donner des instructions générales sur " ce 
pointi 

Ii mapparait toutefois, après un examen 
attentif. de vos lettres,, que nos points de 
vue sont plus rapprochés dans la pratique, 
qu'il ne semblait au premier abord. Nous 
«omîmes amenés à te constater si noue cher­
chons l'interprétation qu'il convient de don­
ner au terme « impôts de telle ou telle an­
née ». "' 

En effet, au regard du recouvrement, un. 
impôt- est désigné non pas sur le millésime 
de l'année au titre de Laquelle il est établi, 
mais; par celui"de l'année au-cours de-la-
quelle est publdé le rôle où il est compris. 
Cest ainsi ;qa'uf.i impôt'étabu au titre de 
l'année 1920, mais figurant dans un rôle 
publié en 1923, ne doit'pas être acquitté en 
totalité dès l'émission du rôle, - mais .est 
assorti des mêmes facilités depatemjmt que 
tous les 'impôts mis en recouvrement en 
1923, à quelque année qu'ils se rapportent. 

L'intérêt de cette constatation ressort, si 
l'on se. réfère, à l'indication' fournie dans 
votre seconde lettre, que.les rôles de 1922 
ne seraient pas encore publiés. Du fait 
même de leur publication tardive, œs rôles 
vont devenir ponr le service du Recouvre­
ment des rôtes de 1923, c'est-à-dire ' que, 
conformément aux indications, de ma lettre 
du 28 avril 1923, les cet -.tribuables qui les 
doivent, disposeront pour les acquitter,, d'un 
délai allant jusqu'au 1er' juillet 1924. 

Il semble donc bien ressortir en défini­
tive, que, dans un grand<nombre.de,cas, et 
notamment dans tous ceux où l'émission 
des nâtes a été-particulièrement tardive, tes 
facilitée accordées aux et* .tribuables des 
régions libérées ne diffèrent guère, dans la 
pratique, de celles demandées par votre 
iftltxe du 3 mai. 

Dans ces conditions et-tant que des dif-. 
ficultés n'apparaîtront pas dans. des cas 
tangibles que je vous serais très reconnais-
sentde me signaler, je Ue crois pas qui! y 
ait lieu de modifier les instructions données 
à cet égard au service du Recouvrement. 
• Agréez, Monsieur le Ministre et Cher Coi-
lègue, l'assurance de ma haute considéra­
tion. 

Le Ministre des Finances ! 
DE LASTEYRIE. 

, ' T > *aeo-< »— 

Ce temps d'au'o rd'hul 
"Ténu» très.nuageux. Quelques éclaireies, irais 
encorëlquelques averses •locales. Tendances ora-

- . ggu—r fsniwi mlflt Tamnératunt 

A Dortmund, la police bleue 
a tiré sur les grévistes 

» — ccecee— « 

Il y aurait des morts et de nombreux blessés 
DusseWorf, 23. — Les journaux semblent 

avoir-reçu le mot d'ordre de passer sous 
silence les troubles grévistes de te. région 
de Dortmund et tes quelque» rares nou-
veltes qu'ils publient ne .donnent qu'une 
très vague idée de la graivité de fc. situa­
tion. • 

Le nombre des grévistes dépasse actuel­
lement 50.000 et te mouvement s'étend cha­
que jour davantage. 

I Les ouvriers du. bâtiment,, après les 
I ouvriers des usines, se sont Joints, par 
. solidarité aux mineurs en'grève. 

Une réunion a eu Heu hier soir à 20 h. 
sur la place publique de Dortmund : 
30.000 personnes y. assistaient. 

La police bleue a tiré sur la foule et il 
y aurait de nombreux' r-iersés. 

De même,: à Scharnhonst, 3.000 manifes­
tante auraient été attaqués-par des poli­
cier» en civil. 

Il y. aurait eu également - plusieurs bles­
sés et même des morte. . 

La p r e c l a i p a t l c n e s p é r é e 
d ' u n e R é p u b l i q u e o u v r i è r e 

Contrairement aux allégations des jour­
naux bourgeois, le mouvement gréviste 
n'a pas été déclenché par les eommunistes, 
mais par tes socialistes majoritaires ; et, 
en raison de l'insuffisance des salaires, 
le» communistes n'ont pas manqué 
d'exploiter la situation. 

Ils ont pris maintenant l'entière direc­
tion du mouvement. 

Les dirigeants du parti ne cachent pas 
leur espoir de voir proclamer prochaine­
ment, dans la Ruhr,, une République 
ouvrière. 

Ils essaient de faire proclamer la grève 
générale dans l'ensemble . du bassin. 

Il ne semble pas qu'ils doivent y réussir. 
Cependant.les milieux ouririers de Bochum 
sont très travaillés par la propagande 
communiste et ils paraissent assez impres­
sionnés par l'agitation gréviste de Dort­
mund. 

La grève générale a été envisagée 
à Essen 

A Essen, dans une réunion ctes ouvriers 
syndicalistes unionistes, comptant plus de 
2 000 personnes, la grève générale a été 
envisagée, si les augmentations de salaires 
demandées n'étaient pas accordées 

Les ouvriers réclament < 50 % pour la 
première quinzaine -de mai, et 30 % d'aug­
mentation pour la deuxième quinzaine. 

Une réunion des sanscAravail qui avait 
Itea s. la Maison du Rsunte, a dû **» dissou­
dre sans résultat, dans le tapage *\ dans Je 
tumulte. 

+ • • 

Les sabotages augmentent 
en pays occupes 

i Dusseld^irf, 23. — On a noté hier une 
recrudescence des tentatives de sabotage 
sui la ligne-de Duisbourg à DusseWorf, .à 
proximite. de - la gare d'Angeraruh d. 

Une forte explosion, a arraché plusieurs 
mètres de rails au passage d'un train de 
voyageurs-

La locomotive a été fortement endomma­
gée. Le mécanicien a été blessé à la figure. 
Les 200 voyageurs qui se trouvaient dans 
te train ont été ramenés à Dusseldort par 
un train de secours. 

La ville. d'Angermuzid a été frappée 
d'une amende de 50 millions de marks. 

Dix cheminots et leurs- familles ont été 

immédiatement expulsés. La circulation o)n 
nuit a été interdite. 
U n e s e n t i n e l l e a t i r é 

s u r q u a t r e i n d i v i d u s 
Mullieim, 23. — Une sentinelle a tiré sus 

quatre Individus qui tentaient de l'appro» 
cher. 

Ces individus ont répondu par pkisieuri 
coups de revolver. 

Un d'entre eux a du être blessé. 
A- Recxlinghausen, on a arrêté deug 

allemands qui avaient attaqué une sent* 
nelte dans la nuit du 20 au 21 mai. 
N é s t r o u p e s d o i v e n t 

o c c u p e r C p p a u 
Wiesbaden, 23. — Le» troupes de Lud-

Vsigehaffen doivent occuper aujourd'hui 
mercredi les grandes uétoeè'd'Oppau (où 
il y eut «n juin 1921, te-tewrible explosion) 
Nos ingénieurs procéderont ensuite à la 
saisie des importants stocks de produits 
chimiques. 

'-m*—r—— 

Les renforts ie troupes 
ont quitté la Sarre 

Genève, 23. — Le Président de la Com­
mission de gouvernement du territoire de 
la. Sarre vi«nt de fa ire savo ir a.u secrétaire 
général de la Société des Nations que, la 
grève des ouvriers mineurs ayant pris fin, 
il avait prescrit ^rue toutes les troupes 
appelées en renforts de garnison pour 
assurer te maintien de l'ordre et de 1» 
sécurité publique, regagnassent leurs gar­
nisons respectives. 

Ces mouvements sont terminés à l'heure 
actuelle. 

«Le Prolétaire duNori 
el du Pas-de-Calais )> interdit 

Une circulaire ministérielle 
impératibe est arrivée A Lille 
Dans la matinée d'hier, une circulaire mit 

matérielle émanant du Ministère de l'Intel 
rieur stt arrivée S la Préfecture de Lille. 

Dans cette circulaire il est dit que par 
décret en date du 19 Mai, la circulation, la 
mise en vente et la distribution du Journal 
< Le Prolétaire d* Nord et ffti P » -IT Vslsln . 
•ont interdites en<France s partir de la date 
précitée. 

Les préfets, sous-préfets et commissaire* 
centraux sont chargés de l'exécution de cet 
ordre impératif, lequel ne comporte aucuM 
explication. 

A la Préfecture où nous nous tomme» 
présentés, On n'a pu nous donner aucun dé­
tail complémentaire à ce sujet. 

X 3 ô O < -
Uu facteur de Tourcoit g 
aurait voie Mes Sinistrée 
M. Dorigny, juge d'instruction, a pro­

cédé hier à l'interrogatoire du sieur Periein. 
facteur des Postes a Tourcoing. Periein esj 
inculpé d'avoir commis, au préjudice ds 
sinistrés, des détournemente qui s'élève­
raient au total a «ne dizaine de mille francs. 

Le facteur aurait/imité la signature dea 
personnes à qui le Çrédint national envoyaij 
des mandate et se serait ainsi attribué* lee 
fonds qui leur étaient adressés. 

BEÀUOTRON AU HAREM 
« s s s t a s » i s s s s * « s * s s * t a t s » » » » i > 

L E S U L T A N D A N S SON HAREM 

Ce film édité par PATHE CONSORTIUM, 
est un des phi» «nuisants et des mieux 
reconstitués du Cinéma. :-: :-: :-: :-: 

La vie est pleine d'imprévus !-.. Beaucitron 
parti au désert avec un appareil cinématogra­
phique dernier modèle, pour prendre des do­
cumentaires, rapporta peu*dé, pellicule im­
primée, mais trouve te chemin du harem du 
Sultan de l'endroit.-Heureux de cette occa­
sion de tourner quelques' mètres sensationnels, 
il pénètre dans la salle où dansent les favo­
rites • du Sultan L'épouvante» est- générale 
Suand ces dames l'aperçoivent, mais bien vite 

les rassure en se'présentant comme pro­
fesseur de tango et de schimmy. Aucune de 
ces dames ne peut résister à un pareil attrait. 
Beaucltron se trémousse en effet magistrale­
ment, c'est irrésistible, tout le harem suit son 
exemple, y compris les ennuques ; comment 
mettre à la porte un homme aussi séduisant.. 
Le Sultan qui survient n'est pas de cet avis ; 
sur,son ordre, Beaucltron sera supprimé sur 
l'heure par le géant Tapedur Abbott, boxeur 
en chef du sérail-. 

Mats il y a un dieu pour les imprudents, 
loDérateur de a—urttron, la morne i'Afrlaue,_ 

met la main sur le « triple extrait de 
druple essence de patte de tigre > ait 
duquel, depuis le plus Jeune Age, le à _ 
Tapedur puise ses forces et Même l'AJnqod 
qui n'est pas un sot, 'passe clandestiMmenl 
te bidon & Beaucitron « 1/* de goûte péUT te-

enfants, 1 goutte pour les adultes 
notice du bidon d'essence de t' 
tron voyant venir son heure 
1ère lamper la moitié du bidon... A 
conde même, Beaucitton n'est ~» 
me mais une sorte d Hercule L 
peut résister... Le géant Tapedu 
coït, 11 est aplati en un Instant.-
qui n'a point vu le subterfuge de 11 
tigre n'en revient pas, Tapedur est destitué 
Beaucitron le remplacera et la fleur du harenf s 
lui sera donnée comme épouse. 

Lies an 
« LK RBVSIL OU OIMUSA s 
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